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Jeunesse

Tant au sein d'une Societe nationale
en voie de developpement qu'en celui
de Societes nationales dont l'activite
est rodee, les moins de 20 ans, qui,
dans de nombreux pays, forment la
majeure partie de la population, sont
les principaux beneficiaires des
programmes mis en ceuvre par la Croix-
Rouge de la Jeunesse. Ne peuvent-ils
ces «moins de 20 ans» etre consideres
en fait comme la force latente de la
Croix-Rouge de demain, cela meme si
le grain mis aujourd'hui en terre ne
leve pas immediatement?
En etudiant les besoins des jeunes,
et leur role, il faut non seulement
envisager ^instruction et la formation,

mais se souvenir aussi de la
necessite de mettre ä leur disposition
des services bien congus dans les
domaines de la sante, de l'alimenta-
tion et du bien-etre social. II y a lieu
de se rappeler egalement que les
enfants et les adolescents ne feront
des progres que dans la mesure oü
ils seront etroitement associes ä leur
Societe nationale et ä son developpement,

recevant la preparation voulue
pour contribuer au succes de ses
activites.
La premiere remarque qu'il convient
de rappeler est que la Croix-Rouge

de la Jeunesse n'est pas un mouve-
ment de jeunesse au sens strict du
mot. Le Comite executif et le Conseil
des Gouverneurs de la Ligue ont tou-
jours tenu ä rappeler le principe de
l'unite de la Croix-Rouge, le fait que
la Croix-Rouge de la Jeunesse est
une partie integrante et la branche
cadette de la Croix-Rouge. On peut
evidemment se demander si la Croix-
Rouge d'aujourd'hui offre aux jeunes
une veritable perspective de 1'ave-
nir: un «challenge». Cette question est
valable aussi bien dans la part des

responsabilites qui leur sont confiees,
dans la preparation et dans la
realisation de leurs programmes d'activi-
tes, que dans la fagon dont ils sont
plus ou moins associes aux
responsabilites de leurs Societes nationales,
auxquelles ils appartiennent de plein
droit.
La seule fagon de maintenir vivace
l'enthousiasme de la jeunesse pour la
Croix-Rouge est de lui confier sans
tarder plus de responsabilites, de
1'associer plus etroitement aux
deliberations et decisions des organes
nationaux, regionaux et locaux de la
Croix-Rouge et par voie d'extension,
eventuellement, ä celles des organes
internationaux.

Depuis 1945, un nouveau pheno-
mene s'est produit: la proliferation
des nouvelles organisations
internationales, tant intergouvernementales
que non-gouvernementales, et la creation

d'innombrables organisations de
jeunesse. On doit cependant souligner
que la Croix-Rouge de la Jeunesse ne
s'est pas repliee sur elle-meme,
qu'elle a ouvert ses portes et qu'une
etroite collaboration s'est etablie avec
la majorite des organisations de
jeunesse, notamment dans le domaine
des echanges d'informations. II
convient egalement de mettre en lumiere
ici les liens de cooperation tres etroits
qui se sont tisses avec d'autres
organisations, telles que l'Unesco, dans
les domaines particuliers des activites

de la Croix-Rouge de la Jeunesse,
notamment la preparation des
programmes de bourses d'etude octroyees
par cette organisation.
Les quelques histoires «vraies» qui
sont contees sur les pages suivantes
montrent comment les jeunes mettent
en pratique les 3 principes fondamen-
taux qui servent de base ä l'activite
de la Croix-Rouge de la Jeunesse
dans le monde, soit la protection de la
sante et de la vie, l'entraide et l'ami-
tie internationale.

Histoires vecues

Dents saines

Au Canada et en Pologne, les jeunes
participent aux campagnes lancees
par la Croix-Rouge pour faire
respecter une meilleure hygiene den-
taire. C'est ainsi que les membres de
la Croix-Rouge de la Jeunesse de la
Province d'Ontario sont parvenus ä
reunir les fonds necessaires ä l'achat
de trois cliniques dentaires mobiles
et au recrutement du personnel voulu.
Depuis 1948, date ä laquelle la
premiere de ces cliniques fut mise en
fonctionnement, toutes trois ont par-
couru des milliers de kilometres dans
les rudes regions boisees du nord
du pays, pour atteindre les commu-

nautes isolees trop peu importantes
pour qu'un dentiste y reside.
Dans le cours d'une annee scolaire,
5000 enfants sont examines et soignes
grace ä ces cliniques mobiles
ultramodernes, et bien d'autres appren-
nent ainsi les regies d'hygiene den-
taire ä appliquer.
Lorsqu'elle a lance recemment la
campagne «Dents saines: sourire de
sante», la Croix-Rouge canadienne de
la Jeunesse a publie, en frangais et
en anglais, une brochure d'une tren-
taine de pages donnant le «pourquoi»
et le «comment» des soins dentaires.
En Pologne, les membres de la Croix-
Rouge de la Jeunesse prennent exem-
ple sur l'ecureuil, ce petit animal si

charmant et intelligent qui est repute
pour avoir toujours des dents saines.
Dans tout le pays se sont crees dans
les ecoles des «Clubs des ecureuils»
reunissant des Juniors de 7 ä 14 ans
qui sont admis ä la condition sui-
vante: s'engager ä se laver les dents
deux fois par jour et ä se rendre tous
les six mois chez le dentiste. Ces
visites sont marquees sur la carte
de membre remise aux Juniors de
meme qu'un insigne representant un
ecureuil.
La presse, la radio et la television
ont largement contribue ä la popula-
rite du Club des ecureuils dont 1'orga-
nisation a d'ailleurs ete facilitee grace
ä l'appui des organismes officiels, 11
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Reproduction d'une affiche recem-
ment editee par la Croix-Rouge ja-
ponaise de la Jeunesse sous le titre
«pas de frontieres pour la Croix-
Rouge ».



notamment des Mimsteres de la Sante

et de l'Instruction Publique Les
Juniors esperent qu'amsi les pnn-
cipes d'hygiene dentaire qu'ils prönen t

seront connus dans l'ensemble du
pays

Echec ä la maladie

II serait vain de chercher ä mculquer
des regies de vie same a une collecti-
vite, si le milieu oü eile vit est en
contradiction flagrante avec les prin-
cipes enseignes
Faire regner la proprete dans les
lieux d'habitation et leurs alentours,
ainsi que dans les lieux publics en
vue d'ameliorer le niveau de la sante,
tel est l'objectif que veulent attemdre
nombre de Societes nationales Leurs
jeunes membres deploient tout leur
zele et leur dynamisme pour les aider
dans cette täche.
«Que les alentours de votre maison
restent propres», fut l'un des slogans
lance recemment en Nigeria, lors de
l'une des campagnes d'education sani -

taire de grande envergure organisees
par la Societe nationale. Donnant
l'exemple, les Juniors se sont armes
de pelles et de brosses pour montrer
comment ll convient de s'y prendre
Au Liban, les Juniors n'ont pas hesite
non plus a se transformer en balay-
eurs et en boueurs pour enlever les
detritus trainant dans les rues de
leurs quartiers et aux abords de leurs
ecoles Cette campagne de grande
envergure s'est etendue de la capitale
aux villes et aux villages La presse,
la radio et la television ont accorde
un appui precieux ä la Croix-Rouge,
entourant d'une large publicite cette
action destinee ä ameliorer la sante
de la population
Au Congo (Republique democratique),
de jeunes membres de la Croix-Rouge
se sont engages, avec enthousiasme,
eux aussi, dans une action similaire
de salubrite publique C'est ainsi
qu'ils ont en particulier prete leur
aide, dans un village situe a 80
kilometres de Kinshasa (Leopoldville),
pour nettoyer un point d'eau qui etait
un lieu de propagation ideal pour les

moustiques vecteurs du paludisme A
la suite d'une visite effectuee sur
place par le Secretaire general de la
Societe, une equipe de Juniors recru-
tes ä Kinshasa s'est rendue sur les
lieux pour aider les jeunes de la locality

a mener a bien cette entreprise
Ensemble, lis ont coupe l'herbe haute
et epaisse, draine la zone mareca-
geuse dans laquelle l'eau stagnait
pour la deverser dans la riviere grace
ä des canalisations protegees par des
talus rudimentaires, et lis ont relie
la source a un bassin ä l'aide de

tuyaux Pour terminer, lis ont as-
perge les environs d'msecticide en
vue de renforcer encore les mesures
de protection
Dans un pays comme la Fmlande,
nul ne s'attendrait a trouver des pro-
blemes de cet ordre, et cependant les
participants d'un camp international
de jeunesse s'apergurent que nombre
de vieillards indigents n'avaient plus
la force de tenir leurs logis propres
et nets Amsi les Juniors deciderent-
lls d'adopter sept menages de per-
sonnes ägees leurs maisons furent
nettoyees avant de recevoir une
couche, toute fraiche, de pemture
vermilion Depuis lors, les «maisons
rouges» sont devenues dans cette
region, le Symbole des services rendus
par la Croix-Rouge

Lutte contre les superstitions

Avant de chercher ä diffuser des

prmcipes de vie same, ll est
indispensable, dans de nombreux pays,
de faire comprendre ä la population
la necessite de renoncer ä des superstitions

et a des coutumes heritees
d'un lomtam passe touchant a pres-
que tous les aspects de la sante,
des soins medicaux a l'alimentation
Ce sont la des problemes qui se

posent quotidiennement a la Croix-
Rouge et qu'elle s'efforce de resoudre
de mille manieres
La superstition ne fait pas seulement
obstacle ä l'adoption d'habitudes de
vie same, elle va meme jusqu'a mettre
certams malades, comme les lepreux,
au ban de la societe Leur reintegra¬

tion dans le circuit de vie normal,
facteur si essentiel dans la readap-
tation du malade et puissant levier
pour sa guerison, presente ainsi une
quasi-impossibilite
Dans la Republique de Coree, les
Juniors de la Croix-Rouge menent
une lutte acharnee contre la cramte
qu'mspire la lepre et l'ostracisme qui
frappe les victimes de cette maladie.
Au cours de leurs randonnees dans
les regions rurales — la Croix-Rouge
de la Jeunesse de ce pays a mis sui
pied un programme special fort bien
congu d'aide aux habitants des
villages — lis expliquent aux villageois
ce qu'est veritablement la lepre. S'll
existe, dans les regions confiees a
leurs soms, des communautes de
lepreux isoles, lis ne manquent jamais
de leur rendre visite
En Inde, dans l'Etat de Madras, un
atelier de petite mecamque d'un ca-
ractere assez particulier, a ete cree
sous les auspices de la Croix-Rouge
suedoise. Cote ä cote, lepreux et non
lepreux se livrent ä un travail destine
ä soulager aussi bien d'autres mfor-
tunes que les leurs, puisqu'il consiste
a fabriquer des fauteuils roulants
d'apres un prototype fourm par la
Croix-Rouge australienne.
Ailleurs encore, dans differentes
regions d'Afnque et d'Asie, la Croix-
Rouge lutte contre les superstitions,
notamment Celles qui rendent difficile

le recrutement des donneurs de

sang
Un autre aspect de ses activites,
dans les pays surpeuples comme
l'Inde et le Pakistan, est la participation

de certames Societes nationales

au planning familial, un do-
mame de plus oü la Croix-Rouge doit
abolir des croyances profondement
enracmees pour ouvnr la voie vers
un meilleur etat de sante

Au secours de families necessiteuses

De jeunes volontaires Croix-Rouge
rendent aux families habitant dans
les bas-quartiers de Lima, un espoir
d'amelioration de leur sante et de
leurs conditions d'existence



A quoi ressemblent ces bas-quartiers?
Certains se sont installes sur l'ancien
cours d'un fleuve. Entre des monticules

de dechets de toutes sortes
vivent des families entieres, riches
parfois de quelques animaux do-
mestiques. Elles ont delimite leur
carre d'habitation par une natte de
raphia ou une töle.

La premiere mesure prise en 1964

par la Croix-Rouge peruvienne de la
Jeunesse consista ä confier aux insti-
tuteurs, qui constituent les cadres de
la Croix-Rouge de la Jeunesse et aux
secouristes, le soin d'entreprendre
une enquete sociale, afin de pouvoir
choisir les families sur la base de cri-
teres tels que le revenu, le nombre
d'enfants, les habitudes alimentaires,
l'etat de sante, etc. Les families porte-
raient-elles de l'interet ä ce projet, et
dans quelle mesure seraient-elles dis-
posees ä y participer activement?
Ainsi furent connus les besoins les
plus pressants ressentis par la population

elle-meme: apprendre ä lire et
ä ecrire, ä coudre, ä fabriquer de
petits meubles, ä ameliorer son
alimentation, etc. Plus de 2000 personnes
assistent actuellement aux legons
d'alphabetisation, apprennent ä eta-
blir un menu equilibre, se familiari-
sent avec le maniement d'un marteau
et d'une scie, d'une aiguille et du fil...
Parallelement, la Croix-Rouge s'at-
tache ä montrer aux families
comment utiliser ces nouvelles connais-
sances pour ameliorer leurs conditions

de vie. Ceci s'effectue grace a
des visites ä domicile au cours des-
quelles on procede ä des demonstrations

pratiques: comment se laver en
utilisant un minimum d'eau; comment
accommoder certains aliments peu
connus des families peruviennes et
dont les meres de famille ignorent la
valeur nutritive qui peut enrichir
1'alimentation traditionnelle;
comment confectionner un lit ä l'aide de
caisses, etc. Parfois, il s'agit de trou-
ver le moyen de faire penetrer 1'air
et la lumiere dans l'habitation, ou
encore d'elever une paroi dans l'uni-
que piece pour eviter une trop grande
promiscuite... et, bien sür, d'aider ä
realiser ces travaux.

Ce programme Croix-Rouge a suscite
un vif interet parmi la jeunesse
peruvienne tant parmi les adolescents
qui vivent dans les quartiers periphe-
riques que parmi ceux qui habitent
dans la capitale. Beaucoup des
premiers ont adhere ä la Croix-Rouge. lis
ont organise des unites Croix-Rouge
de la Jeunesse qui comprennent ä la
fois des eleves des ecoles primaires
et des adolescents qui travaillent dejä.
Ces derniers apprennent le secou-
risme et se sont donne pour täche
d'intervenir dans les cas d'urgence;
lorsque survient un incendie, par
exemple, ils se chargent de monter
des tentes, de faire la cuisine pour
les families sinistrees, etc. Iis pren-
nent egalement une part active aux
efforts faits pour ameliorer les
conditions de vie et le niveau de sante
dans leur communaute.

Les Juniors transforment un village
libanais

Jusqu'ä une epoque toute recente,
tous les habitants du village de Saay-
deh faisaient leur toilette en plein air
et allaient chercher l'eau au puits,
dans l'arriere-cour. Maintenant, cha-
cune des 70 families a sa propre salle
d'eau et certaines meme, une petite
cuisine.
Pour les habitants de ce village libanais,

perdu dans une region isolee,
ces installations constituent la
premiere possibility qui s'offre ä eux de

gagner la bataille contre la salete et
la maladie. Quant ä la Croix-Rouge
libanaise de la Jeunesse, la transformation

graduelle de Saaydeh, projet-
pilote dans le domaine de la sante, est

pour eile un grand succes. La decision
de s'attaquer aux mauvaises conditions

sanitaires d'un village constitue
l'entreprise la plus importante qui ait
ete tentee jusqu'ici dans le cadre d'un
programme d'une annee centre sur
l'education de la sante.
Les autorites de la sante publique ont
accorde un appui sans reserve a cet
ambitieux projet. Le Ministere de la
Sante donna des conseils quant au
choix du village et l'Office du Deve-

loppement social fit une etude de-
taillee des besoins des habitants.
L'Association libanaise de sante
publique, l'Universite americaine de
Beyrouth, des ingenieurs, des
entrepreneurs et des negociants offrirent
gracieusement aide et materiel. Les
villageois apporterent leur concours
comme ouvriers et magons.
Lorsque commenga la construction,
pres de 40 Juniors se rendirent ä
Saaydeh pour une periode de travail
de dix jours, rejoints quotidienne-
ment par quelques-uns de leurs ca-
marades, en qualite d'auxiliaires
supplementaires. Quel dur travail sous
le soleil brülant... Les Juniors mi-
rent la main ä tout: il transporte-
rent les materiaux jusqu'au chantier,
brasserent le mortier, construisirent
des murs, nivelerent le sol, dresse-
rent des barrieres et preparerent le
terrain en vue de l'amenagement d'un
petit jardin public.
Ayant regu une formation qui les ren-
dait aptes ä inculquer des notions
d'hygiene ä des analphabetes vivant
dans des conditions primitives, les
Juniors donnerent des notions ele-
mentaires d'hygiene aux enfants du
village et ensuite, aux villageoises,
leur enseignant les regies de la sante
et les rudiments des soins au foyer.
Maintenant que le gros travail est
fait, des cadres de la Croix-Rouge
de la Jeunesse, des secouristes et des
infirmieres de la Croix-Rouge ren-
dent, chaque semaine, visite au
village de Saaydeh.



Juniors
en Suisse

he « Car de VAmitie » de la Croix-
Rouge de la Jeunesse qui, durant
une quinzaine de jours, a circule en
Suisse romande, en ce debut d'au-
tomne, a transports des handicapes
de I'Association suisse de paralyses.
Ces handicapes ont ete accueillis par
des ecoliers enthousiastes et gene-
reux de Courgenay, Moutier, Cour-
rendlin et Delemont qui leur ont
offert des souvenirs et des productions.

A Delemont, c'est la fanfare
du College qui a offert une aubade
aux participants ä l'excursion.

Sur le plan des rapports internatio-
naux qui visent ä promouvoir la
comprehension et l'amitie parmi les
jeunes, trois juniors voltaiques qui
representerent cet ete cette derniere
au « Rendez-vous 67 » organise par
la Croix-Rouge canadienne de la
Jeunesse ä Ottawa, ont sejourne en
Suisse pendant une semaine; Us

eurent l'occasion, notamment, de fra-
terniser avec des camarades suisses
de Lausanne et d'Yverdon. Sur notre
photo: ils sont les hotes d'une classe
du College Pestalozzi, ä Yverdon.
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